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Tadoussac n%st pan-peu fier de 

posséder le premier sanctuaire 4^ 
rigé en pierre міг le continent a- 
méricain, et sans doute plus lon­
gtemps que le clocher, qui dure 
encore, se gardera la tradition de 
la cloche qui sonna toute seule 
pour la mort du Père LaBrosse, 
missionnaire jesuité des tribus 
montagnaises.

Grand et robuste encore en déf 
pit de ses sebçante-dix ans, le 
Père LaBrosse achevait à Ta- 
dqussac une vie de labeur inces­
sant qui lui avait valu' la vénéra­
tion profonde de toutes les parois 

dont il avait été chargé. Les 
habitants savaient pouvoir tou­
jours compter sur le pieux mis­
sionnaire, quelle que fût la sai- 
sbrt, où la distance à parcourir
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Avocat
|Caeier-P. “S” Tél.: 42І

M.-D. CORMIER I
І BA.
I Avocat, Notaire Public ■

jEdmundston, N. B.I

Avocat
'

F. Dodd Tweedie
VXi.Coins des mes 

Canada & Court .У 
Edifice HaU

OCTOBRE щ ,B. • ;

ENNUI D’AUTOMNE
# I Nouvelle Lune, le 5 

Premier Quartier, le 14 
Pleine lune, le 21 

Dernier Quartier, le 28

І * mE ./1>Bdmundston, Ne-Ж « -,і
-■ Comme on vous voit mourir dans l’épaisseur de Veau, 

Pénétrez dans mes yeux, rayons mourants d’automne . 
Entrez rayons, dans mon cerveau, k 
"Pour que mon âme soie bonne.

Pénétrez dans mes yeux rayons mourants d’automne.

N
PETES RELIOIBUS38

11V.IS. Rémi, évêque.
2 S. SS. Anges Gardiens._____

Avocat 1

4% J.-E. MICHAUD, HOBEN ses /
XIXe an. Pent.|D.

5
Bureau : rue St-Françoia, 
autrefois occupé par M. 

Pius Richaud. 
lEdmundston, N. Ж

L. S. François d’Assisc, c. „
M. S. Placide; S. Apolinaire.

S. Bruno, conf.
Très Saint Rosaire 
Ste Brigite, veuve.

9|S |S. Denis, év.
101D. 1 XXe ap. Pent.
11 L. S. Nicolas, m.
12 M. SS. Félix et Cyprien. ùâ.

S. Edouard le confesseur.
1411. S. Calixte, p. et m.
15 V. Ste Thérèse, v.

S. Gérard Majella. ______

J Comptable Licencié I

я> ■ en

Venez ще rappeler l’ardeur du cher Eté,
Sur moi soyez ainsi que sur la feuille morte ; 

Semez en moi votre bonté 
- Pour que mon âme soit forte.

Sur moi soyez ainsi que sur la feuille morte.

. Il m’est doux de

Я- 6 M.pour exercer so* ministère de con 
«solatidn ; c’est pourquoi il étNR.. 

і aimé univfcrsellement et considW 
déré comme un “homme de Dieu” 
dans toute la force du terme. Aus­
si l’émotion fut-elle ^grande lors-, 
qu’il mourut, un soit, devant l’au­
tel, ayant annoncé cèt événement 
dans le cours de la journée, ainsi 
que lé fait que la doche sonne­
rait toute seule pour lui le glas 
,des trépassés. Vers la fin du joür, ' 
en effet, le Père étant venu au 
poste des trafiquants de pellete­
rie et avait causé avec eux avec 
son ordinaire distinction d’esprit 
et sa charité. Puis au moment de 
prendre congé ; “Mes amis, dit-il, 
nous'ne nous reverrons pas en ce 
monde. ,11 m’a été révélé miséri­
cordieusement que ma carrière 
est finie et qu eje ne verrai pas le­
ver le soleil demain. La cloche de 
l’église vous avertira de mon tré­
pas. Vous pourrez1 venir à mon —Que pensez-vous de la jeune 
corps, mais n’y touchez pas a- дце quj se marie avec un petit 
vant l’arrivée messire Compain, commis qui, -à sa fête, lui a ol- 
qui me doit enterrer. Il vous at- fert un complet de manicure de 
tendra à l’Ile aux Coudres. Adieu ggo.00 et au Jour de l’An, des pen 
et que la paix soit avec vous.” dants d’oreilles de $110.00?

On l’écoutait avec un peu de __Que pensez-vous du jeune
scepticisme, mais non pas sans homme qui veut fonder une famil 
inquiétude, et Von résolut en tout ,e honnête, chrétienne et nom- 
cas de veiller toutq, la nuit pour, breuse et qui va épouser dans 
surveiller les événements. Et sou- tros; semaines une jeune fille ain- 
dain, à minuit, la cloche commen- } -uaiifiée? Elle flirte, l’étc, sur 
ça de tinter le glas. .. On courut les4_lageg 4 mode yf’h'.vcr elle 
à la chapelle, et la, devant leu- fr^quente les théâtres et lit le

tsxr»,ігггзг ” 

ататл їж гялйггуагх:
J» àt 1. je»

cher le P Compain a 1 Ile-au ^ J va s'unir pour la vie à un 
Coudres, à soixante milles de la, c 4 1 „nsi qualifié? Il
le vent s’était élevé à une allure dépens? beaucoup,
de tempete, mais il se fit devant uQ sés amis, 4es parente

■ l’embarcation un calme miracu- P , malheureu-
. | leur qui permit d’avancer sans U» disent qudje sera maineu
I difficultés. Dès qu’on fut en vue se av • s’élànke
■ de l’Ile-aux-Coudres, on trouva le 1 aune trop, ьг i

|«8й?гвда=5
sonné le glas toute seule au тіл » elle > Elle est de condi-

a a

s Sbtsaïits«
Celui oui sait récompenser dans gine-t*-elle, si elle n accepta P Vn moSè meilleur, сГих qu;il ap- le mari de ses reves un pnnce

servp bone et fiaele.... Jomme fl ne s’én fait pas cinq
dans un siècle, eUe se pare avec 
recherche; prepd une pqse et mé­
prise des gens de son monde et de 
sa condition, qui hii apportent 
comme gage de bonheur leur hon

s^sSp^''"-
—Que pensez-vous du jeune 

homme qui ne connaît de sa fu-r 
tore qué les toüettes proyocan- 
tes les ardeurs de sensibilité,, les 
nerfs impressionables, l’imagina­
tion fantastique et qui ne s est 
pas demandé: a-t-elle du coeur, 
de là tête et de la conscience?

Que penSez-vous de la jeune 
fille ingénue et candide qui àccep 
te de_confiance le premier jeune 
homme venu sans prendre 'd in­
formation4 et sasn rien vouloir 
connaître, des dessous de sa vçe 
passée? ‘

—Que pensez-vous 
homme qui accepte comme condi­
tion de son mariage d’aller de­
meurer chez sa belle-mère, quand 
il sait que celle-d n’est pas socia­
ble et déteste'les petits enfants?

Fredericton,V

/

voir dans les matins mouillés, 
Accrocher votre gloire anx bouleaux de la route,,— 

Car je vivrai les jours brouillés 
/ Où la pluie aux frimas s’ajoute....

Accrochez votre gloire aux bouleaux de la route. „

P.-G. Laporte
I CLAIR, N.-Ж

vousMédecin-Chirurgien 
iCasier-P. “S” Tfl.:

13 M.I 1 f Chirurgiet Maladies des femme»A.-M. SORMANY«■ X і 16 S./ 1eu«» dehu«.u{5 ,*

"Ad.' ,'f 1<- «‘І

17 TT. XXIe ap. Pent.Soyez lents à pâlir sur les choses d’en bas;
Glissez dans les chemins par où nous vient la Vie.

* Rayons, rayons-ne mourez pas 
Sur les penchants de ma patrie !

| Eclairez les chemins où nous pleurons la Vie!!— j

$ l(L’âme des bois)

fill III III II II !■ Il

It. VI 18 ET S. Luc, évangéliste.
19 M. S. Pierre d’Alcantara, |C.
20 M. S. Jean de Ganti, conf.
21 J. S. Viateur ; Ste Ursule.
22 V. Ste Cojdule.
23 S. S. Théodore m,

N. Ж|

;
I

AvoSubert J. dionne| Entjepren^
I BA I I Peinture—І Avocat. Notoe Public 1 I Tajns  ̂Im^totion.

I xBureau: Chez J. Têtu ■ Spécialité: Réparation desx 1ноуаГнтеГт^2І

'

A. BOUCHER Albert FERLAND. XXIIe ap.,Жх
25 L.
26 M.

_ -27 M.■ ШЯШЩ 28 J.
On prend un morceau de drap 29 V.
>lié en quatre sur lequel on pose 30 g. 
e vêtement taché, puis à l’aide Jfp" 
d’une brosse imbibée djeau et de - 
savon on frotte la tache qui, peu 
à peu, disparait. lia graisse des- e 
cend dans la drap appliqué des- e 
sous. Quand l’endroit est parlai- | 
tement propre on passe plusieurs “ 
fois de L’eau fraîche à l’endroit et 
à l’envers avec un tampon de drap 
et on laisse sécher. Pour les draps 
de couleur il serait prudent de fai­
re un elssai sur ùn échantillon
pour s’assurer que la couleur, sup c&teaux roulé à la gelée (Dit 
porte un lavage і l’eau. . "JoUy Roll”) «

—Quand vous coupez des pom- 3 ^„£5 (battue séparément)/Г 
mes crues, plonges votre couteau tagse de sucre, 2 cuillerées à ta 
dans de 1 eau bouillante ou chauf |)le de ,ait donx> 2 cuillerées â th 
fez-le sur une flamme de gaz ; de à pâtisserie, 1 Usse de
vous opérez alors beaucoup plus fari^e «Five Rosc3.” Parfumez au

"f ‘ citron.
Battez les jaunes d’oeufs avec 

le sucre et le 1*K doux. Foutteç. 
le^ blancs en neige, puis batpst- 
les lentement avec le jaunç Ut le 
sucre. Mélangez la farine et la 
poudre à pâtisserie avant de les 
ajouter aux autres objets. Aro­
matisez avec du citron, et faites 
cuire de suite à four modéré. 

Glace au caramel 
2 tasses desucre granulé, И 

_ . tasse de beurre, yi tasse de lait.
Question: - . Faites buillir un quart d’heure,

Pouvons-nous, de notre.vivqnt, ,aisgez ^ re{roidir un peu.Ÿar- 
payer une messe, pour nous-ще- fumez au ût lvec de fessence 
mes, afin d’etre certains de l’avoir de ^mlle. dorez-en vos gâteaux 
à notre mort?
Réponse:—

Vous pouvez très bien faire di­
re des messes pour vous-même, 
de votre vivant, ou, si vous le 
préférez,--déposer une certaine 
somme entre bonnes mains pour 
en faire célébrer après votre mort 
Mais, je vous conseille la pre­
mière alternative.—C’est que,pai|| 
ce moyen, les fruits du Saint Sa­
crifice, vous seront appliqués., de 
votre vivant. Vous pourriez ainsi 
vdus tenir quitte envers la justice 
divine dès cette vÿt et, peut-être,' 

préserver du purgatoire.—
Ne vaut-il pas mieux rester à tout 
jamais en dehors du purgatoire 
que d’avoir à en sortir plus tard?

Faisons le plus de bien possi­
ble, pendant la vie présente!—
Uit saint avait coutume:de dire:
“Qu’un seul oeuf donné par cha­
rité pendant la vie valait mieux 
qù’une maison d’or donnée xpar 
nécessité après la mort.”
Question;-—

Un enfant de 14 ans vient de 
finir son Sème cours â l’école. Il 
désire faire ses études classiques 
pour devenir prêtre. Pourriez- 

vous me donner quelques adres­
se, de collèges Franco-Améri­
cains qui pourraient accepter cet 
enfant? i-j: ‘“N
Réponse:— IB 

S® Vous auriez pins 
adressant au

S. Chrysanthe et S. Dane. 
S. Evariste, m. 
fSte Sabine, v. et m.
SS. Simon et Jude, ap.
S. Narcisse, év. .J 
S. Alphonse Rodrigtiéz. 
XXIIIe ap. Pent. •»

307 jours écoulés. Г-
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ASSURANCE-VIE: "f
Д 'Y CorndehCrismère

La Sauvegarde<

RECETTES
La Seule Compagnie Canadienne-Française Z J 

Le Canada aux Canadiens '
Et pour les Canadiens. |

\

ette».1
A. Piuzc, 

gérant provincial
H.-C. Richard,.

agent local3

facilement. ,
Marchons toujours ; si lente­

ment que nous marchioiis, nous 
ferons beaucoup de chemin.

S. François de

I Architectes ' t
Sales.BEÀULE & MOklSSETTE

/ ARCHITECTES
SPECIALITES: W.

' / X

, BOITE AUX 
QUESTIONSfi:

ALBERT MOBI8SETTB
В.А.Л. A.*..P.Q. S I C.*

OSCAR BEAULE
A.4.P.Q. A *|tC.*..

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

lorsqu'ils sont encore chauds.
\

Employez Cette fiscetie
deMAMNADES
àUMOUTMDE

Mettre dans une jarre de gréa:
1 gallon de vinaigre 

. 1 tasse de moutarde Cotimm
1 tasse dq tel
AJiwihi ulanuiH. Ii»mw vartm

DEMANDEZ 
Le, ÉséuitS Î

MARVEN’S 
“WHITE ULY”

I et n’Acceptez'pas de Substitut

■*v
poudre de pyrèthre, Hivre de fa­
rine de blé et 2 livres de borax en 
poudre fi né. Faire un mélange 
bien homogène et le semer dans 
les endroits fréquentés par les 
cancrelats. En répétant plusieurs 
fois cette opération on ne tardé 
pas à être débarrassé. Cette .pou­
dre se conserve très bien à l’abri 
de l’humidité.
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/u<■ vous
Les personnes'qui ont habituel 

lement les pieds froijjs peuvent y 
ramener la circulation par des im 
mersions fréquentes de quelques 
minutes dans Veau froide. On 

ut aussi user de frictions â la 
àannelle imbibée d’eau-de-vie, 
d’eau de Cologne ou d’esprit de

'la■У4 *emainç«n«t t coaiervaat

Ce n’eat qu’une dm 
liiLusu (t dfliiinnarz n 
contenues dans notre H vie de 
recettes pour U préparation 
domestique de marinades, de 
catsup et condiments. 
Demandes par lettre un 
cmplaire gratuit de ce livre.

-4
K:

і
Ne croyez pas la déclaration dTun épicier qui .voue 
-----e que Vautres biscuits “^nt aussi ta» И 

est гіда. Insistez pour obtenir les Produits 
Marven’s White Lily. C’est un garanti.

J. A: MARVEN Limited
Mouton, - St-Jœn, -, H4ifa. -

vin. ■:;a-

A défaut de farine de raoutar- 
sé, on 
de een

m peut mêler un kilogramme 
dre de bois et 250 grammes 

de sel .gris,, 2 verres de vmqigre.

du jeune

/
QUE PENSEZ-VOUS? :

v /
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filuUq«iP^Taiti^*

trois cavaliers? Elle son trois
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d’une j 
courtiser

: 1 ! ■;№ de chance 
Canada, 

utés ont <
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1I1BÉSÈ
' VOUS
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Tuvénats.—Pcs exemp 
PP. Franviscaitis, R* 
tes, OMats et autrès....
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